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Le destin des maladies infectieuses
Par le Dr. L.-M. Sandoz

On a tant parlé et on parle tant de guerre
microbienne qu'il n'est pas inutile, croyons-nous, de rappeler
que l'homme ne peut pas disposer des [microbes ainsi
qu'il le voudrait. De ce fait la guerre microbienne est
bien problématique. On s'en persuadera à la lecture
de la mise au (point ci-dessous qui est objective et
montre que la science médicale est bien armée pour
tenir tête au «général microbe».

La rédaction.

Dans son remarquable ouvrage sur le devenir
des maladies infectieuses, feu Charles Nicolle,
professeur à l'institut Pasteur de Tunis, a eu le

mérite, ne souffrant l'opposition d'aucune
antériorité, de poser le principe de l'évolution des

espèces microbiennes, avec son corollaire, l'évolution

des maladies infectieuses. Il est de fait que
pour nous, qui sommes immergés dans une époque
de l'histoire du monde qui nous semble définitive,
cristallisée, l'évolution ne s'impose que si nous
plongeons dans le passé. Apparemment, notre
notion du temps nous empêche de saisir la réalité
en marche.

Toutes les maladies infectieuses peuvent se

caractériser, a dit le savant français auquel nous
avons fait allusion, par trois modes d'existence:
individuelle, collective et historique. En effet, chez

un individu, une maladie affecte un début, une
période d'état et un décours, une évolution autrement

dit. Dans une société, l'épidémie passe par

les mêmes stades en une période donnée et, dans
l'histoire du monde, on peut supposer que la
même maladie a connu ou connaît une évolution
avec une naissance et une extinction. Les maladies
infectieuses qui accablent l'humanité, la
tuberculose, la grippe, la syphilis, la lèpre, le choléra

non pas toujours existé, les unes sont sans doute
à leur période de virulence maximum, d'autres
sont à l'état préparatoire, tels des nourrissons dans
leurs langes, d'autres en sont à leur période de

sénilité. On a même admis que certaines affections,

la maladie des «jeunes chiens», mortelle
pour la gent canine, inoffensive chez l'homme qui
en est le réservoir, a dû autrefois faire figure de

fléau humain. L'homme s'est peut-être adapté à

l'agent microbien à moins que la virulence de ce

dernier n'ait plus le même aspect.

Nous sommes ici en face d'une théorie, bien
sûr, voulant expliquer la conservation, la propagation

et l'évolution des maladies infectieuses, en
considérant le microbe comme un être susceptible
de varier dans son comportement, de présenter
peut-être des «mutations», ce qui pourrait
expliquer dans une certaine mesure l'exaltation de

sa virulence sous l'influence de causes diverses.
Pour réussir à timbrer du sceau de la méthode

scientifique les recherches épidémiologiques, il
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